
veloppement des vigueurs de l'âge ; la civilisation catholique can..unt a pleins bords ; tout un peuple, altéré de justice, 'aisant sap ice parmi les nations, en bavant à longs traits aux foý.tainesvii 's et fortifiantes de la vérité et de la morale évangeliques.? LesluttE mêmes qui se trahisent au dehors n'accuseront que l'abon-dance de vie qui coule au dedans et ne seront que la marque desgénéri uses aspirations s'échappant de cette vie pure et puissantp.Quî>lte belle civilisation que celle du Canada catholique 1Où trouver plus d.e progrès ?
En cent ans, les autres peuples ont à peine doublé, quand en'coreils n'ont pas décru; en cent ans, le peuple canadien s'est deux foisdécuplé. Et avec cctte vitalité à l'intérieur,.quelle expansion audehors! Quelle énergie à défricher les forêts, ouvrir les chemins,etendre le territoire, multiplier les voies ferrées, accroître le com-merce et l'industrie, tirer du sol ses richesses !Mais, chose admirable ! tout ce mouvement semble avoir pourorigine la paroisse, et pour point de départ la croix.A peine la religion, par la main de l'évêque, a-t-elle donné aupays une paroisse nouvelle, qu'aussitôt les bras se déploient, la1uioche se lève, la charrue trace son sillon, les pierres se posent,église, l'école se bâtissent et les familles se groupent. Et bien-tôt, au milieu des paroisses, les collèges et les pensionnats offrentde tous côtés à la jeunesse une éducatation plus élevée, tandis que,sous la même impulsion, les études supérieures de la médecine etde la loi s'étendent et sont en honneur.

C'est ainsi qu'a grandi et que grandit encore le Canada. L'im-migration, si forte chez les autres nationalités, n'est -là pour rienn y est même souvent qu'un obstacle. Tout l'accroissement sefait en partant du fond et de l'intérieur. C'est la vie même qui sedéveloppe ; c'est la sève qui monte et s'épanouit ; c'est l'arbretout entier, planté il y a plus de deux siècles, qui triomphe deséléments hostiles et prend possession de sa part d'espace,en élevant librement sa cime et poussant avec vigueur sesbranches et ses rameaux sous l'action bienfaisante de l'Eglise.Quel progrès remarquable 1
Et que dire du patriotisme ? Où se révèle t-il plus beau et plusnoble qu'au Canada ?
Sur les champs de bataille,,il a produit les immortels vainqueursde Carillon, de Sainte-Foye, de Châteauguay. Et le soir de labrillante journée de C-irillon, le grand Montcalm. ce héros où,disait.on, se voyaient dans les yeux la hauteur du ch'ne et lavivacité de l'aigle, fler de ces braves qui, au cri de : "l Vive le roi ivive le général 1 " venaient de battre une ariée cinq fois supérieureen nombre, écrivait leur éloge en ces mots simples et sublimes:Quelles troupes que -les nôtres 1 "
Dans les luttes parlementaires, le patriotisme a fàit naître d'au-tres héros, il a créé les intrépides champions de la liberté religi-euse. Preets à mourir plutôt que de rien céder de cette chère indé-


